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Il y a la grande forêt, un peu plus loin au-delà des barrières, il faut la traverser pour arriver à la Ferme, il y a une longue route qui la coupe en deux, une route si longue que Judith s’endort souvent en la parcourant, assise à l’arrière de la voiture, sa tête reposant sur la ceinture de sécurité, bercée par le ronron presque imperceptible du moteur et les voix de ses parents à l’avant qui parlent bas pour ne pas la réveiller.

 

Il y a le parc qui entoure la Ferme, plusieurs hectares d’anciens pâturages maintenant grillagés, avec un manège pour les chevaux, un champ pour le galop, les herbes hautes l’été qu’il faut faucher avec une machine grosse comme un tracteur, et la neige en hiver assez pour fabriquer toute une armée de bonshommes de neige, mais Judith est la seule enfant de la Ferme, alors elle se contente d’un seul bonhomme, avec pipe en terre et balai au garde-à-vous.

 

Il y a la Ferme avec le très grand bâtiment que l’on appelle la Ferme, justement, et où travaillent ses parents et leurs employés, une bâtisse moderne pour les expériences et une plus ancienne pour les pensionnaires, et, enfin, une maison avec des écuries, leur maison, une chambre pour Judith avec de la place pour jouer, une chambre pour ses parents, une chambre d’amis, une cuisine, un grand salon et à la fenêtre une petite fille qui regarde vers la forêt : Judith.

*

Il y a un portail, à l’entrée de la Ferme, où l’on peut lire : Institut Popinault.
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Judith est très heureuse à la Ferme. Le matin et en fin d’après-midi, sa mère, qui a aménagé ses horaires, l’emmène puis va la chercher à l’école, sauf quand elle reste dormir chez une amie de sa classe. Le soir, elle fait ses devoirs avec la jeune fille au pair, joue et dîne avec ses parents. Puis ils regardent un film et lisent une histoire en famille.

 

Avant de se coucher, si le temps le permet, son père fait un tour avec elle dans les prés, ils se couchent tous les deux dans les herbes hautes où la faucheuse n’est pas encore passée et regardent le ciel en guettant les étoiles filantes. Son père est nul en astronomie, Judith essaye de lui enseigner quelques notions de base comme la Grande Ourse, pourtant reconnaissable entre mille à sa forme de casserole, mais il faut toujours recommencer à zéro, à croire qu’il le fait exprès.

 

Quand il commence à faire froid, sa mère vient les chercher en fouraillant dans les herbes où ils ne manquent jamais de se dissimuler en rampant silencieusement, jusqu’au moment où ils parviennent à l’entourer et à lui sauter dessus pour la faire rouler avec eux à grands cris.

*

Dans sa chambre, Judith a une grande fenêtre dont elle a le droit de laisser les volets ouverts, une grande fenêtre juste à côté de son lit. Depuis sa fenêtre, Judith aperçoit le toit de l’écurie, et, dans l’écurie, dort son poney.
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    Dans la Ferme, le père et la mère de Judith fabriquent des minotaures, c’est un processus extrêmement compliqué.


    *


    Pour fabriquer les minotaures, il faut faire des manipulations sur l’infiniment petit dans la partie du bâtiment où Judith n’a pas le droit d’aller et où les adultes même n’entrent qu’après avoir revêtu des combinaisons qui les font ressembler à des cosmonautes, puis il faut faire des piqûres aux vaches de la Ferme dans la partie où Judith a le droit d’aller quand elle est accompagnée par ses parents. Les vaches sont bien nourries et traitées avec amour et, au bout de quelques mois, elles donnent naissance à de jolis bébés à corps d’enfants d’hommes surmontés d’une jolie tête de veau qu’il faut souvent nourrir au biberon et à qui il pousse bientôt une belle paire de petites cornes.
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